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Un dimanche au féminin
Le 10 mars, au complexe sportif Béatrice-Hess, dans le cadre des 
initiatives dédiées à la Journée internationale des droits des femmes, 
le personnel municipal a organisé des séances d’initiation à l’aquagym, 
à la capoeira, au judo, volley, fitness et bien d’autres sports encore. 
Cette journée « Femmes de sports » a ravi les participantes. 

Les femmes dans l’espace public
Le 9 mars, le service Jeunesse a organisé à l’occasion de la Journée internationale des droits 
des femmes un rallye citoyen dans la ville. En famille, les équipes ont déambulé dans les 
rues et les équipements portant des noms de femmes afin de découvrir qui elles étaient et de 
comprendre les enjeux que porte la Ville sur la place faite aux femmes.

Bravo champion !
Djibril Sahih, catégorie moins de 83 kg, du 
Derek Boxing de La Courneuve, a remporté 
dimanche 17 mars le titre de champion de 
France universitaire lors d’un tournoi à Rouen. 
Il remporte aussi le prix du meilleur technicien 
de la compétition en muay-thaï. Félicitations !
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Gilles Poux,  
Maire 

À MON AVIS
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Notre ville bouge, 
notre ville s’équipe

 De retour d’une grande lessive aux 4 000 Nord, 
je suis passé, il y a quelques jours, à la boulangerie qui 
vient d’ouvrir dans le quartier. J’y ai tout de suite trouvé 
une ambiance chaleureuse, avec des produits de qualité, 
et un espace pour boire son café, comme il y en a dans 
de nombreuses pâtisseries parisiennes. 

Cette nouvelle boulangerie, le nouveau Franprix, la 
belle halle du marché des Quatre-Routes inaugurée 
dimanche dernier sont à l’image du développement que 
la municipalité porte pour ce territoire. Déterminés, nous 
changeons la ville avec l’idée de créer un cadre de vie 
apaisé, agréable, convivial, en favorisant la création 
de commerces diversifiés, de lieux pour se retrouver… 
Peut-être vous êtes vous déjà installé-e-s à la terrasse 
de la nouvelle brasserie des Quatre-Routes ? Sous 
un rayon de soleil, on s’y sent tout simplement bien. 

Oui, notre municipalité redouble d’efforts pour faciliter 
l’ouverture de commerces, de services publics, 
d’espaces verts… Déjà, aux Quatre-Routes, un opticien 
s’est installé, la CPAM est de retour, un square et un 
grand parc verront le jour. Au Marché frais, une autre 
boulangerie vous accueille. Aux 4 000 Sud, début avril, 
un G20 remplacera l’ancien Carrefour. Aux 4 000 Nord, 
la construction du mail des Jeux et jardins se poursuit. 
En centre-ville, il y aura une crêperie à la rentrée.

« Oui, notre municipalité redouble 
d’efforts pour faciliter l’ouverture 
de commerces, de services publics, 
d’espaces verts… »
Bien sûr, tout n’est pas réglé. Ce n’est pas un 
mouvement linéaire, comme nous le rappelle la décision 
unilatérale de fermeture du dispensaire Saint-Yves. 
C’est pourquoi nous travaillons sur de nombreux fronts : 
l’implantation de cabinets médicaux aux 4 000 Nord, 
aux 4 000 Ouest et aux Quatre-Routes, l’embellissement 
de l’allée du Progrès, un mini-marché à la gare RER… 
Nous avons aussi des batailles à gagner pour conserver 
nos services publics, comme celle de la réouverture de la 
boutique EDF, menée par les militant-e-s de la CGT, avec 
le soutien de la municipalité. 

Mais à l’évidence, ces nouveaux commerces, comme les 
projets en cours, sont le signe d’une évolution de notre 
ville qui fait plaisir. Ils prouvent que notre territoire peut 
se requalifier, apporter des services attendus, que nous 
allons dans la bonne direction.   

Commémoration de la fin de la guerre d’Algérie
La municipalité s’est souvenue du 19 mars 1962, date du cessez-le-feu officiel 
marquant la fin de la guerre d’Algérie. Un hommage aux soldats a été célébré 
au cimetière des Six-Routes.
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Gros coup de propre à Verlaine
Ramassage de déchets, passage des balayeuses, jets 
d’eau, nettoyage…, une opération « grande lessive », 
orchestrée par les unités de Plaine Commune et le service 
Quotidienneté de la Ville, a permis à la mi-mars de 
nettoyer en profondeur le quartier Verlaine.

Hommage aux victimes de Christchurch
Le 19 mars, la municipalité a organisé une cérémonie d’hommage aux victimes 
de l’attentat de Christchurch en Nouvelle-Zélande. 
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L’ÉVÉNEMENT DE LA QUINZAINE

Commerces

Le grand jour du marché
Le nouveau marché des Quatre-Routes, avec sa grande halle de 3 000 m2, a 
été inauguré dimanche 17 mars. Cette belle fête marque une étape importante 
pour la redynamisation du quartier.

 C ’était jour d’inauguration et 
la foule du dimanche en a 
bien profité. Elle aura trouvé 
les pommes de terre Roseval, 

Charlotte, les escalopes, les maquereaux, 
les fruits de toutes les couleurs, les tor-
chons et serviettes… et mille et un objets 
proposés par les cent quarante étals qui 
se déploient sur la place Claire-Lacombe 
et sur l’avenue Paul-Vaillant-Couturier.  
De nombreuses animations ont attiré les 
chalands : les enfants ont joué avec des 
ballons en forme de fruits et légumes, 
un bar distribuait des jus de fruits frais 
et des smoothies, un autre des soupes 
originales. Scotchman, le sympathique 
chef « ultra chaud patate » qui anime 
une émission sur Canal+, et son équipe 
ont fait leur marché parmi les quarante-
six stands de la halle pour préparer tout 
au long de la matinée des dégustations 
offertes à tous : des fondants au chocolat 
(« trop trop trop bon ! », jugeait en toute 
impartialité une jeune fille, dont une jolie 
moustache trahissait la gourmandise) et 
une délicieuse blanquette de volaille… 
à l’ancienne. Bon, évidemment, tout le 
monde n’a pas pu gagner les gros lots de 
la loterie (un voyage en République domi-
nicaine et un vélo électrique) mais beau-
coup se sont consolé-e-s avec le sac écolo 
du marché, en toile de jute, réutilisable à 
volonté. Ce fut l’occasion aussi pour les 
habitant-e-s des alentours, et même par-
fois de plus loin, de saluer le Maire, et de 
nombreux-ses élu-e-s du conseil munici-
pal. Nombre d’usagers ont même exprimé 

leurs louanges : « Je viens plusieurs fois 
par semaine du quartier de la République, 
à Paris, témoignait ainsi une dame. C’est 
le meilleur marché que je connaisse, et 
les légumes sont moins chers ; les par-
fums aussi d’ailleurs ! » Joël, qui habite à 
La Courneuve depuis huit ans, apprécie 
également ce nouveau marché : « Les 
commerçants ont fait de beaux efforts 
pour aménager leurs étals. » Paula, elle, 
loue la qualité des produits du fromager, 
nouvellement installé. = 

Les légumes 
ont eux-mêmes 
souhaité la 
bienvenue au 
public : une 
animation qui 
a cultivé la bonne 
humeur.  

Les élu-e-s 
André Joachim, 

Danièle Dholandre, 
Gilles Poux, 

Joseph Irani et 
Medhi Hafsi ont 

officiellement 
inauguré le 

nouveau marché.

Le Maire, Gilles Poux, a fait le tour des étals.

TROIS JOURS PAR SEMAINE
Le marché des Quatre-Routes 
se tient tous les mardis, 
vendredis et dimanches, de 
8h à 13h. L’entrée du marché 
alimentaire (et de la buvette) 
s’effectue par la place Claire-
Lacombe ou par l’avenue 
Paul-Vaillant-Couturier.
De nombreux transports en 
commun desservent le lieu :  
la ligne 7 du métro, le 
tramway T1, les bus 152, 
173, 607ab, 609, 610 et 686 
(station et arrêts 
La Courneuve–8-Mai-1945). 

Photos : Léa Desjours
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EN BREF

Des vacances  
pour tou-te-s

Pour lutter 
contre les 
inégalités et 
affirmer le droit 
aux vacances, 
la municipalité 
propose des 
séjours divers 
et peu coûteux. 
En feuilletant, 

le catalogue des destinations d’été, 
vous découvrirez une large offre de 
séjours pour les enfants, les jeunes 
et les seniors. Pour vous aider dans 
vos choix, la municipalité organise 
Destination vacances le 6 avril : 
les équipes des services Enfance et 
Jeunesse répondront à vos questions, 
et vous présenteront les activités 
organisées dans les différents 
centres de vacances. 

Festival des jonglages 

Recherche 
bénévoles  
Pour la 12e édition de Rencontre 
des jonglages qui se déroulera 
du 5 avril au 5 mai, l’équipe du 
festival recherche des bénévoles 
et propose différentes missions : 
soutien technique, gestion des repas,  
animation du bar avec un temps fort 
à La Courneuve du 12 au 14 avril. 
Les bénévoles pourront également 
participer à des ateliers de 
scénographie qui se déroulent au 
centre culturel Jean-Houdremont 
les mercredis soir à partir de 
17h. Une réunion est organisée le 
27 mars, à 20h, au Centre culturel 
Jean-Houdremont pour les personnes 
intéressées. 
Pour en savoir plus: 
www.festival.maisondesjonglages.fr

Table ronde 

La lutte pour 
les services 
publics
Les services publics disparaissent 
un à un de La Courneuve : le Trésor 
public est parti à Aubervilliers ; 
EDF a fermé sa boutique ; la 
médecine scolaire n’est plus garantie 
dans les écoles… Comment faire 
face au désengagement de l’État 
et à la désertification des services 
publics de proximité ? Avec des 
salariés des principales activités 
du secteur public (Santé, EDF, 
Éducation, Ville...), la CGT anime une 
table ronde sur les enjeux et l’état 
des luttes locales.  
Mardi 26 mars à 12h, Maison de la 
citoyenneté, 33, avenue Gabriel-Péri. 

Service public
LA BOUTIQUE DE LA CITOYENNETÉ
Dans la foulée du marché, la 
Boutique de quartier était aussi 
inaugurée. Clair et accueillant,  
ce « lieu d’initiatives citoyennes », 
comme le décrit Abdel Saadouni, le 
coordinateur municipal du quartier 
des Quatre-Routes, est directement 
ouvert sur la place Claire-Lacombe. 
Plusieurs organismes et associations 
y assurent des permanences et vous 
pourrez y trouver des informations 
administratives. 

•  Écrivains publics : mardi,  
de 14h à 17h 

•  Traduction en langue sinophone : 
lundi, de 11h à 13h

•  Confédération nationale du logement 
(CNL) : lundi, de 14h à 16h30, pour 
aider les locataires à défendre leurs 
droits

•  Droit au logement opposable (Dalo) : 
vendredi, de 14h à 16h30, pour faire 
valoir les droits des personnes sans 
logement ou mal logées

•  Opération programmée pour 
l’amélioration de l’habitat (OPAH) : 
mercredi, de 15h à 18h, des aides 
pour rénover les logements.

Boutique de quartier,  
place Claire-Lacombe. 

Scotchman, le chef de Canal+, a cuisiné en direct une blanquette 
de volaille.

Les heureux-ses gagnant-e-s de la loterie ont décroché un voyage en République 
dominicaine et un vélo électrique. 

Des jeux de ballon, des friandises à foison : c’était aussi jour de 
fête pour les enfants. 

VACANCES POUR  TOUS
Enfance, jeunesse, seniors

Les séjours été 2019

Mobilisation
HALTE AUX TRAFICS DANS LA RUE
La mobilisation des élu-e-s, des commerçant-e-s et des habitant-e-s face aux 
trafics sur la voie publique dans le quartier et surtout sur la place du 8-Mai-1945 
se poursuit depuis de nombreuses semaines. Si cette détermination commence à 
porter ses fruits (les cigarettes saisies par les forces de police sont désormais 
détruites, par exemple), le Maire continue de solliciter le préfet pour obtenir 
qu’un car de CRS soit stationné sur le rond-point. 

Vous pouvez signer une pétition pour dire stop aux trafics aux Quatre-Routes sur 
Internet : https://bit.ly/2VRAwWT
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Éducation nationale

Alerte dans les collèges et lycées
Plus d’élèves, moins de moyens : les enseignants se mobilisent face aux coupes budgétaires qui vont 
dégrader les conditions d’étude dans les établissements secondaires de la ville à la rentrée 2019.

Né à Mayotte en 2003, le jeune Djamael arrive en métropole avec son petit frère en 2016, 
à la suite de la séparation de ses parents. Pour lui, les ennuis commencent. La rue, les hôtels, 
la précarité deviennent son quotidien. Sa solution ? L’écriture…

 La vie était calme à Mayotte. Un jour, la mère 
du petit Djamael ne s’entend plus avec son 
père. C’est la fin. Elle prend des billets 

d’avion pour Djamael et son petit frère. Direction 
La Courneuve, au mail de Fontenay, chez un cousin. 

Plus tard, la benjamine et sa 
mère les rejoignent. Peu de temps 
après leur arrivée, la famille est 
mise à la porte. Alors scolarisé 
au collège Raymond-Poincaré, 
Djamael vit les journées clas-
siques d’un adolescent de son 
âge. Sauf que le soir venu, il ne 
sait pas où loger… Pendant neuf 
mois, lui et sa famille ont dormi 
dehors. « Il faisait froid », se sou-
vient Djamael. 

« Il y a des gens bons… » 
En journée, il se réfugie au Centre 
de documentation et d’information 
du collège. Il passe son temps à 

bouquiner Maupassant, Molière, Zola. Le jeune ado 
y voit là une excellente manière de s’exprimer : « Au 
début, j’écrivais sur un bout de feuille tout ce qui me 
passait par la tête : les choses à acheter, à penser. 
Puis, très vite, j’ai commencé à raconter mes pen-

sées, mes sentiments et, enfin, mon histoire. » Dans 
son livre, intitulé Mélanger, pas publié à ce jour, il 
raconte la fin de la vie sur son île, de la vie normale 
en somme. Écrire sur les coups durs lui permet de 
surmonter ses angoisses, ses mauvais souvenirs : 
« C’est aussi un très bon moyen de s’auto-analyser, 
de prendre du recul sur tout ça. » Il aime se perdre 
entre fiction et réalité. Djamael n’est pas toujours 
sur son téléphone portable, « comme tous les jeunes 
d’aujourd’hui ». Il en est fier, et sa mère aussi. « Je fais 
aussi un peu de musique, j’écris des textes de rap. Ça 
plaît beaucoup à mon frère et à ma sœur. Par contre, 
pour ma mère, ce n’est pas une voie à suivre… Elle 
veut que j’écrive d’autres livres ! » Aujourd’hui, Djamael 
et sa famille vivent dans un logement social à Épinay. 
« Grâce au Maire de La Courneuve, au service 
Jeunesse, au dispositif de réussite éducative (DRE), 
au foyer Adoma, on a pu s’en sortir ! Il y a des gens 
bons et ça aussi j’ai envie de l’écrire… » Il sera l’invité 
du mois de mars de la Maison de la citoyenneté.= 

Isabelle Meurisse

Rendez-vous le 27 mars, à 16h, au 33, avenue Gabriel-Péri.

Djamael Amed, écrire pour mieux vivre

PORTRAIT CITOYEN
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A uprès des autorités de l’Éduca-
tion nationale, non seulement 
on n’est pas entendus mais on 

n’est pas respectés en tant qu’ensei-
gnants », expliquent Jeanne et Steven, 
professeur-e-s au lycée Jacques-Brel. 
Le 14 mars dernier, ils ont mis à profit 

la rencontre avec les parents d’élèves 
lors de la journée de remise des bulle-
tins scolaires pour leur expliquer tous 
les dangers qui pèsent sur la rentrée 
prochaine. « L’équation est simple : il 
y aura plus d’élèves et il y aura moins 
d’enseignants en face. La logique du 

ministère est purement comptable. » 
Résultat : les classes vont être surchar-
gées, les heures d’étude entre 17h et 
20h ne pourront plus être proposées aux 
lycéen-ne-s de Jacques-Brel… « alors 
que ces études sont primordiales pour 
nos élèves de La Courneuve, souvent 
confrontés chez eux à des conditions 
difficiles pour travailler », s’insurgent 
les professeur-e-s. Aux collèges Jean-
Vilar, Georges-Politzer et Langevin de 
Drancy (qui accueillera des élèves de 
La Courneuve à la prochaine rentrée), 
les enseignants ont déjà effectué des 
jours de grève. Les revendications se 
rejoignent : obtenir des moyens pour des 
conditions d’apprentissage décentes et 
ne pas continuer à creuser les inégalités 
territoriales au détriment du 93. Des 
inégalités dont la liste est conséquente : 
la plateforme Parcoursup qui implique un 
tri en fonction du lycée de provenance ; 
la disparition des cours en demi-groupes, 
des ateliers artistiques et des dispo-
sitifs de tutorat pour les plus fragiles. 
La municipalité est venue apporter son 
soutien aux enseignants des établisse-

ments réunis pour une « nuit au collège » 
le 14 mars, à Georges-Politzer. « L’action 
que vous menez pour un vrai soutien 
public à une population fragile, c’est 
vital », les a encouragés le Maire Gilles 
Poux en présence d’élu-e-s*. « Nous sou-
tenons pleinement vos revendications. »
Un soutien qui concerne au premier 
chef les parents d’élèves, dont certains 
représentant-e-s se sont déjà mêlé-e-s 
aux réunions et manifestations : « Les 
parents peuvent par exemple ne pas 
envoyer leurs enfants en classe et 
organiser ainsi des “journées mortes 
de l’enseignement” : c’est maintenant 
qu’il faut se mobiliser ! », appellent les 
enseignants.=
*Muriel Tendron-Fayt, adjointe au Maire, déléguée 
aux droits de l’enfant et à la réussite éducative, 
Julien Luneau, conseiller délégué au projet éducatif 
territorial, Corinne Cadays-Delhome, adjointe au 
Maire, Medhi Hafsi, adjoint au Maire, délégué à 
l’environnement et au développement durable, et 
au tourisme et à la logistique municipale, Marie-
Line Clarin, conseillère municipale.

Pour se tenir informé :  
Facebook : collectif « Touche pas ma ZEP » ;  
« Clg Jean Vilar La Courneuve en grève », 
« collège Georges Politzer La Courneuve en colère » 
« Bienvenue au collège ghetto de Drancy ».

Enseignant-e-s, parents, élu-e-s se sont réuni-e-s au collège Georges-Politzer.
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Espace public

Les femmes 
prennent la place !
Vendredi 15 mars, à l’occasion de la Journée 
internationale des droits des femmes, de 
nombreuses artistes, chanteuses, graffeuses 
et comédiennes ont fait le show à la nouvelle 
brasserie, place Claire-Lacombe.

Corinne Cadays-Delhome, adjointe au Maire, déléguée à l’égalité 
femme-homme, et le Maire Gilles Poux ouvrent la soirée.

Pendant la 
soirée, les 
enfants ont 
pu s’initier au 
graffiti avec 
Clémentine, 
graffeuse.

Nadia Akalai, comédienne de l’association Origin.

La brasserie fait salle comble, le public est conquis.

P our la première fois, la municipalité 
a organisé une soirée 100 % femmes 
pour boucler un cycle d’initiatives 

(journée de sport, conférence, rencontres, 
etc.) sur les droits des femmes et sur la dénon-
ciation du harcèlement de rue. Dès 18h, les 
spectateurs et spectatrices ont investi ce 
nouveau lieu du quartier, la Brasserie de la 
place, juste à côté des halles du marché. Très 
vite, la salle est comble. La piquante humo-
riste Julie Dousset, animatrice de la soirée, 
prend le micro et explique le programme de 
l’événement. C’est une comédienne de l’asso-
ciation théâtrale Origin qui commence. Elle 

lit un texte poignant sur la violence conju-
gale. En quelques minutes, elle a rappelé à 
la salle entière l’urgence dans laquelle cer-
taines femmes, victimes de leur conjoint ou 
ex-conjoint, se trouvent. C’est avec les larmes 
aux yeux que l’artiste quitte la scène. La salle 
l’acclame. Se succèdent ensuite Nadia, Naïnou, 
Clothilde, comédiennes également, puis les 
chanteuses Butterfly, Farah, Rim et d’autres 
encore ! Le public est souriant, visiblement 
ravi d’être là. Belle réussite pour cette soirée : 
jamais aucun café de La Courneuve n’aura vu 
passer autant de femmes. Conclusion : elles 
y ont tout à fait leur place != Isabelle Meurisse

Photos : Léa Desjours

Rim et Farah ont chanté pour cette soirée 100 % féminine.
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U
n ballet de bulldozers, 
de pelles mécaniques 
et de camions : le grand 
chantier de réhabilitation 
du quartier Salengro-

Verlaine, aux 4 000 Nord, passe à une 
nouvelle phase. Dans quelques mois, c’est 
un nouveau genre de sous-bois qui aura 
poussé à travers tout le quartier.
Ce chantier de rénovation urbaine est 
lancé depuis 2011, sous l’égide de 
l’Agence nationale pour la rénovation 
urbaine (Anru). De nombreux aména-
gements ont déjà été réalisés dans ce 
cadre : le groupe scolaire Rosenberg a 
été construit, celui de Robespierre rénové, 
une Maison pour tous, Cesária-Évora, a 
été implantée, quatre résidences de Plaine 
Commune Habitat ont profité d’un coup 
de neuf et deux nouvelles résidences de 
logements sociaux sont sorties de terre. 

Des jeux et des jardins

Mais c’est surtout l’espace public qui 
est en phase de profonde transforma-
tion dans ce quartier qui compte envi-
ron 4 000 habitant-e-s, car il manquait 
de végétation et la circulation et le sta-
tionnement anarchiques des voitures 
étouffaient les piétons. Un Triangle des 
sports (de 7 000 m2), le long de l’ave-
nue Barbusse, propose deux terrains de 
tennis et un terrain de foot modulable, 
ainsi que des espaces de détente. Très 
fréquentés par les jeunes du quartier, 
ces équipements vont être déplacés à 
terme près de l’école, quand la barre 
Robespierre aura été détruite.
Une nouvelle entrée de quartier a été 
ouverte en 2014, la rue Salengro, 
avec la création d’une première pro-

menade piétonne de 200 mètres. Ce 
mail, le long des écoles, a été baptisé 
Jeux et jardins. Il aligne un labyrinthe 
de blocs de granit sur lesquels les enfants 
jouent, des pelouses et une aire de jeux 
sécurisée pour les enfants jusqu’à 12 ans. 
Un ruisseau bétonné à ciel ouvert, le ru, 
récupère les eaux pluviales de la prome-
nade, qu’il borde sur toute sa longueur. 
Les eaux s’écoulent vers un bassin tapissé 
de pelouse et surmonté d’une passerelle.

Les familles et les jeunes enfants ont 
rapidement adopté ce nouvel espace. 
Sur la base de ce succès, Plaine 
Commune (la structure intercommunale 
qui gère l’aménagement urbain du terri-
toire) et la municipalité de La Courneuve 
ont sollicité l’avis des habitant-e-s pour 
inventer la suite de ce chantier. Une 
concertation a été mise en place à partir 
de l’été 2016, et s’est poursuivie par 
des ateliers avec les paysagistes pour 
discuter et imaginer de nouveaux amé-
nagements et activités. 
« Les habitants ont souhaité un retour 
de la nature dans ce quartier bétonné, 
explique Maud Mozzi, chargée de l’amé-
nagement des espaces publics Anru à 
Plaine Commune. Ils ont raconté la dif-
ficulté de vivre les épisodes de fortes 
chaleurs et leur désir de disposer 

Des promenades piétonnes, 
un parvis devant la Maison 
pour tous, une fontaine sèche, 
une rivière ludique : le chantier 
de réhabilitation des 4 000 Nord 
se poursuit, avec l’émergence 
d’un mail façon sous-bois 
qui va traverser le quartier. 

Un sous-bois aux 4 000 Nord

«
Les habitant-e-s souhaitent 
disposer d’espaces de 
fraîcheur, ombragés, 
tranquilles et reposants, 
surtout en cas de canicule. »

La nouvelle boulangerie La Belle Époque, rue Alice-Guy. 

d’espaces de fraîcheur, ombragés, tran-
quilles et reposants. » Les concepteurs 
du projet ont articulé ce désir des habi-
tant-e-s avec un retour à la nature du ter-
ritoire : « C’était une zone plutôt humide 
ici, avant les constructions des années 
1960 qui ont effacé toute cette histoire, 
rappelle Maud Mozzi. Il y a avait des 
activités de maraîchage, un ruisseau 
qui passait, il y a d’ailleurs une nappe 
phréatique sous le quartier. »
Les nouvelles tranches du mail Jeux 
et jardins le long de la rue Verlaine 
ainsi que le parvis de la Maison pour 
tous Césaria-Évora, actuellement en 
construction sur une zone de 8 000 m2, 
vont donc largement s’organiser autour 
de la présence de l’eau. Une fontaine 
sèche va être installée : un véritable 
jeu aquatique sans bassin, invisible 
quand elle est à l’arrêt et libérant ainsi 
un espace piétonnier à part entière. 
Une rivière artificielle de 45 mètres 
de long va aussi irriguer le mail. Cette 
rivière ludique en circuit fermé, alimen-
tée en eau potable, peu profonde et 
sécurisée, va créer une ambiance de 

sous-bois avec de nombreuses planta-
tions, des arbres, un sol en mulch (un 
broyat de végétaux souple et organique). 
De nombreux bancs, agrès, tables de 
jeux vont être installés à l’ombre, créant 
autant d’espaces de détente et de ren-
contre. Un réseau de circulation traver-
sant sera réservé aux piétons et à toutes 
les circulations douces (pour les vélos, 
trottinettes et rollers), sans possibilité 
d’accès pour les deux-roues motorisés. 
Il circulera entre des zones d’enroche-
ment, sur lesquelles les enfants vont 
pouvoir jouer.
Un jardin pédagogique est aussi prévu 
près de la Maison pour tous, ainsi que 
des bassins de rétention d’eau pluviale 
avec des pelouses, sur le modèle déjà 
existant du mail Salengro.
L’essentiel de cet aménagement devrait 
être terminé à la fin de l’été. Une der-
nière tranche de travaux pour finaliser 
cette traversée complète du quartier 
sera réalisée après la démolition totale 
de l’ancien centre commercial, retar-
dée par des problèmes administratifs 
et juridiques en voie de résolution. = 
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Un sous-bois aux 4 000 Nord

Une esquisse des prochains espaces  
végétalisés actuellement en chantier.

Les artistes du collectif Random ont travaillé avec les élèves de 
l’école Robespierre.

Le nouveau Franprix aux 4 000 Nord.

2 272 355 $
C’est le coût des travaux en cours 

(financés par Plaine Commune 
à 60 % et l’Anru à 40 %). 

Dans la classe de CM2 de l’école Robespierre, il n’y a 
quasiment aucun bruit : toutes et tous sont concen-

tré-e-s sur leurs activités de création. Entre deux coups de 
pinceau, Gabin explique : « Que cette tour tombe, ce n’est ni 
bien ni mal. Je sais que c’est là où mon père a vécu avec ses 
parents, forcément ça fait quelque chose ! Mais si c’est pour 
construire quelque chose de mieux, je trouve ça bien aussi. » 
Voilà maintenant près de deux ans que le collectif d’artistes 
Random accompagne les habitant-e-s dans la démolition de 
l’immeuble Robespierre (prévue en 2020) et conçoit avec 
eux Situation(s) Robespierre, un projet artistique comme une 
mémoire vivante du lieu. 
L’équipe a notamment effectué un travail pédagogique de 
longue haleine avec les élèves du quartier. Devenus des « jeunes 
experts » de la transformation urbaine, ils peuvent à leur tour 
expliquer cette mutation à leurs parents. Ils vont notamment 
leur faire expérimenter le jeu de l’oie retraçant l’histoire du quar-
tier qu’ils ont dessiné dans la cour de l’école. Un grand rendez- 
vous est fixé le 27 avril à tou-te-s les Courneuvien-ne-s pour 
une représentation monumentale en façade d’immeuble : 
une manière inventive de saluer la mémoire de Robespierre 
et de se projeter dans le futur du quartier.= Célia Houdremont

Une supérette Franprix est désormais ouverte avenue 
Henri-Barbusse. D’une superficie de 300 m2, elle pro-

pose tous les produits alimentaires et domestiques du quo-
tidien. Elle dispose aussi d’un espace permettant aux clients 
de se restaurer sur le pouce avec les denrées du magasin.
Une boulangerie artisanale vient également d’ouvrir, rue 
Alice-Guy, qui offre un très agréable salon de thé. Tous les 
produits sont réalisés dans le labo sur place. La pharmacie 
va déménager dans les semaines qui viennent du centre com-
mercial vers un autre emplacement, au rez-de-chaussée des 
nouveaux immeubles. Et la municipalité travaille actuellement 
à la prochaine installation du cabinet médical. =
Supérette Franprix : 57, avenue Henri-Barbusse. Ouverture tous les jours de 8h30 à 
20h30 (dimanche à partir de 9h). Boulangerie La Belle Époque : 5, rue Alice-Guy. 
Ouverture tous les jours de 5h30 à 21h.

Immeuble Robespierre

L’art comme 
mémoire vivante

Vie quotidienne

De nouveaux 
commerces

Lé
a 

D
es

jo
ur

s

©
 P

la
in

e 
C

om
m

un
e 

L.
 D

.

L.
 D

.

Page_8-9.indd   9 20/03/2019   15:56



ACTUALITÉ

R E G A R D S             DU JEUDI 21 MARS AU MERCREDI 3 AVRIL 2019 w w w.v i l l e - l a - cou rneuve. f r10

Le 8 mars, le Conseil des Sages s’est réuni à la Maison de la citoyenneté pour faire un point sur le projet dont il est à l’origine.

Le Conseil des sages devant la Maison de la citoyenneté.

Conseil des Sages

Maison de Marianne : un lieu de vie 
qui réunit les générations
Située rue de la Convention, la Maison de Marianne accueillera dès septembre seniors et 
jeunes familles dans des logements sociaux. Ce projet d’habitation intergénérationnel a été 
proposé et suivi par les membres du Conseil des Sages. 

 Ce n’est pas une maison de retraite ! » 
Les seniors du Conseil des Sages 

y tiennent. Certes, elle accueillera des 
personnes à la retraite, dans des appar-
tements adaptés, un gardien, un lieu 
de vie en commun et une salle pour 
recevoir un médecin ou un kinésithé-
rapeute. Mais en dehors de cela, c’est 
un « immeuble classique », précisent-ils. 
À l’origine de cette idée, il  y a 
Marcel Niklès, « un Courneuvien tou-
jours à la recherche de bonnes idées ». 
Il a proposé au Maire de réaliser un pro-
gramme de logements sociaux adaptés 
aux seniors valides, qui accueillerait 
aussi de jeunes couples, des étudiants 
ou des familles. Le projet a été suivi 
jusqu’à sa réalisation par le Conseil, qui 
a visité récemment les lieux. 
Tous et toutes pointent les réticences 
qu’il peut y avoir à entrer en maison 
de retraite. Mais surtout, une maison 
de retraite n’est pas forcément adap-
tée à la situation personnelle. Pour un 
senior qui se porte bien mais qui aime-
rait partager des activités, profiter peut-
être d’une entraide entre générations et 
rompre un certain isolement, la Maison 
de Marianne semble parfaitement cor-
respondre. = Virginie Duchesne

Une rencontre avec les équipes de la Maison 
de Marianne est organisée le 5 avril, à 10h, 
à la Maison Marcel-Paul.

VOUS AVEZ DIT

Photos : Léa Desjours

Danielle« La Maison est un excellent 
projet, avec des appartements 
de bonne surface. Elle est proche 
des transports, des commerces 
et du cinéma, en plein centre-ville. 
C’est une situation idéale. »

Michel« Un accompagnement 
avec des animateurs est 
prévu pendant les huit 
premiers mois de vie de 
la Maison de Marianne. 
Cela permettra de lancer 
des activités. Ensuite, ce 
sera à chacun de prendre 
possession de cette maison 
et de la faire vivre comme 
il le souhaite. »

Hélène« Je trouve les 
appartements un peu 

petits, par rapport 
à une maison, et le 

bruit du tram peut être 
important. Néanmoins, 

les grandes baies 
vitrées apportent 

une luminosité très 
agréable. »

Malik« C’est un 
lieu d’habitation 
fonctionnel et adapté 
aux seniors valides. 
Il peut devenir 
plein de vie grâce 
aux animations 
et à ce que chacun 
y apportera. »
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Avec une nouvelle équipe dirigeante, et la championne Gwladys Épangue 
comme entraîneuse, le club de taekwondo retrouve son dynamisme…

L’an nouveau  
du taekwondo

 Les parents, je vous demande 
de m’excuser : on va avoir 
10 minutes de retard ! », lance 

Gwladys Épangue, alors que l’entraî-
nement au gymnase Anatole-France 
touche à sa fin. « C’est pas grave ! », 
répond une maman. Du côté des 
parents, on pardonne volontiers à la 
coach de prolonger la séance : « Ça 
n’a rien à voir avec les entraînements 

qu’il y avait avant qu’elle ne soit là. Ils 
sont plus professionnels. Elle surveille 
chaque geste… Elle ne lâche rien. Le 
taekwondo va avancer avec elle. Une 
championne, ça inspire ! », s’exclame 
un papa. 
Son palmarès (lire ci-dessous) est 
dans toutes les têtes, mais c’est aussi 
avec sa voix puissante que Gwladys 
Épangue impose le respect. Dans les 

groupes d’enfants qu’elle supervise, 
ça file droit. Et quand ça dérape 
un peu, elle a l’œil qui frise et la 
verve gouailleuse : « Chacun joue un 
rôle. Je me comporte comme si j’étais 
méchante mais au fond ils me font 
rigoler avec leurs bêtises. Mais il faut 
que je garde tout de même une cer-
taine rigueur ! » Au bord du terrain, 
les parents et les dirigeant-e-s du 
club observent les jeunes avec une 
satisfaction évidente. Tout le bureau 
est là, renouvelé en janvier après 
six mois de turbulences organisa-
tionnelles pendant lesquelles le club 
a abandonné son nom historique (le 
T’n.do Club de La Courneuve) pour 
devenir l’Union School Taekwondo 
Élite 93 (UTSE 93).
Aujourd’hui, avec ses quatre-
vingts licencié-e-s, il évolue 
sur des bases saines. Autour de 
Sandra Accade, la nouvelle prési-
dente, une équipe s’est constituée, 
avec le vice-président Akli Krim, la 
secrétaire Nadia Mohammedi, la 
secrétaire adjointe Nadya Ghozzi et 
la trésorière Rose-Marie Dos Santos. 
Un bureau majoritairement féminin : 
« On a basculé d’un monde quasiment 

complètement masculin à un conseil 
d’administration où il n’y a qu’un 
seul homme ! », s’amuse Rose-Marie. 
« Parmi les entraîneurs aussi, il n’y a 
qu’un homme ! » Un reflet de l’évolu-
tion du monde : « Depuis vingt ans, 
j’ai pu constater cette évolution : les 
filles étaient très minoritaires et, d’un 
coup, on est passés à 33 %, puis à l’éga-
lité. Ce sont essentiellement les filles 
qui ont ramené les médailles ! Le tri se 
fait sur la persévérance : elles tiennent 
plus longtemps dans la durée. »
Les élèves sont essentiellement des 
enfants, une jeunesse vue comme 
une richesse : « Pour les JO 2024, les 
plus grands sont pile-poil dans la 
tranche d’âge. On ne sait jamais ? », 
rigole Gwladys, qui garde néanmoins 
la tête froide. Car « on est là pour for-
mer de futurs adultes avant de former 
des champions ! Le taekwondo, c’est 
un art martial où l’on apprend des 
règles, des valeurs… » La championne 
rappelle que l’on peut s’inscrire en 
« loisirs » toute l’année : « Venez donc 
essayer ! On verra bien si ça vous 
convient… » = Philippe Caro

Union School Taekwondo Élite 93 :  
tkd93120@gmail.com

 Elle a le plus beau palmarès féminin de 
France en taekwondo. Un parcours magni-
fique qui a commencé ici, à La Courneuve : 

« J’ai grandi ici, je suis arrivée à La Courneuve 
à 8 ans. À 11 ans, j’ai découvert le taekwondo. 
J’ai toujours aimé les arts martiaux, j’étais fan 
de Jean-Claude Van Damme, de Bruce Lee, de 
Jackie Chan… J’avais une copine qui habitait aux 
4 000, son père l’avait inscrite au taekwondo pour 
qu’elle apprenne à se défendre dans la cité, elle 
m’a proposé de venir essayer. »
Ce choix a été le tournant de sa vie. Il l’a menée 
vers un palmarès époustouflant : championne de 

France cadettes en 1999 et juniors en 2000, 
championne de France de 2001 à 2015, cham-
pionne d’Europe en 2002, 2004 et 2005, cham-
pionne du monde en 2009 et 2011, médaillée de 
bronze aux Jeux olympiques de Pékin, en 2008. 
Gwladys a aujourd’hui 35 ans. « J’ai arrêté ma car-
rière sportive aux JO de Rio. Aussitôt, j’ai ressenti 
ce besoin de transmettre, de partager avec les 
autres. J’estime que j’ai beaucoup “pris” pendant 
ma toute ma carrière et je suis aujourd’hui dans 
la transmission. » 
Une façon aussi de rendre à La Courneuve ce 
qu’elle y a trouvé : « J’ai été très, très bien reçue 

ici ! Que ce soit par le club ou les élus de la muni-
cipalité. » Son beau parcours, Gwladys le doit avant 
tout à elle-même, à son travail, sa pugnacité, son 
talent. Mais il fallait peut-être une ville telle que 
La Courneuve pour qu’une gamine de 11 ans, 
aux parents camerounais, se retrouve à faire du 
taekwondo… et atteigne les sommets. 
À l’heure où la France accueille parfois de façon 
indigne des personnes qui parcourent des milliers 
de kilomètres pour trouver un avenir meilleur, son 
parcours sportif incroyable est une preuve de la 
richesse que ces voyageurs peuvent apporter tout 
autant qu’un espoir. = Philippe Caro

Gwladys Épangue transmet l’espoir

PORTRAIT CITOYEN
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La championne Gwladys Épangue entraîne les jeunes recrues avec sérieux et passion.
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GROUPE DES ÉLUS SOCIALISTES, ÉCOLOGISTES ET CITOYENS

La sécurité des riverains : l’affaire de tous

Le vivre-ensemble, c’est aussi la sécurité 
de chaque Courneuvien-ne. Il nous a été 
remonté à plusieurs reprises, notam-
ment lors des comités de voisinage, les 
incivilités régulières de stationnement 
sur les trottoirs et le long de rues, par 
exemple le long de l’avenue Waldeck-
Rochet à proximité de l’école. Situation 
plus que dangereuse puisque, de fait, 
les Courneuvien-ne-s handicapé-e-s ou 

avec des poussettes sont obligé-e-s de descendre sur la route où 
la circulation est dense et rapide pour se frayer un chemin, car 
certains confondent trottoir et parking. Compte tenu qu’il s’agit là 
d’une problématique qui concerne toute la ville, de nouvelles règle-
mentations ont été mises en place pour réduire le stationnement 
sauvage. La solidarité étant un des fondements de notre action, 
nous ne pouvons nous résoudre à ce que nos concitoyens les plus 
exposés soient exposés au danger de circulation à cause des inci-
vilités de certains. Cette question concerne plus particulièrement 
les Courneuvien-ne-s en situation de handicap. Conformément à 
nos engagements, la charte Handicap va bientôt pouvoir prendre 
toute sa dimension puisqu’un agent municipal sera spécifique-
ment chargé de définir et d’agir pour répondre effectivement aux 
diverses problématiques que peuvent rencontrer les personnes en 
situation de handicap sur la commune. Pour être efficace, cette 
action nécessite l’engagement de toutes et tous.=
Bacar Soilihi, adjoint au Maire, délégué à l’accès au soins et 
aux droits des personnes handicapées

ÉLAN POPULAIRE COURNEUVIEN

Nouveau marché, anciennes méthodes ?

Depuis plusieurs semaines, le Maire  
s’habille de pancartes jaunes et rouges 
et fait la chasse au quartier des Quatre-
Routes, une chasse aux vendeurs à la 
sauvette tel qu’il veut nous le faire croire. 
Mais en réalité, avec son nouveau mar-
ché, ce sont des dizaines de marchands 
volants, traités comme des vacataires, 
que le Maire a chassés sans aucun scru-
pule. Quand certains marchands ont pu 

bénéficier de stands allant jusqu’à 15 mètres, d’autres, pourtant 
installés depuis de très nombreuses années, n’ont pas eu cette 
chance. Pourquoi cette différence de traitement ? Sur quels cri-
tères l’octroi des places a-t-il été effectué ? Ces choix arbitraires se 
manifestent par une vraie perte de ressources pour de nombreuses 
familles qui se retrouvent sans rien. Pour beaucoup de Courneuviens 
et avec cette violence administrative qu’on lui connaît, le Maire 
expulse et continue de sévir en s’attaquant aux plus faibles isolés. 
La municipalité conforte son gestionnaire Guérin et Lombard. Non 
seulement des dizaines de commerçants se sont retrouvés exclus 
du marché, mais en plus on veut faire payer une taxe de protection 
à ceux qui restent ! Avec Mehdi Bouteghmès, nous appelons tous 
les commerçants à continuer leur mobilisation et à ne pas se divi-
ser entre ceux qui sont restés et ceux qui ont été forcés à partir.=

Albin Philipps, 06 52 49 48 85 
www.facebook.com/mehdi.bouteghmes
Vous n’êtes pas seuls face à l’autocratie.

ÉLUE « UN NOUVEAU SOUFFLE POUR LA COURNEUVE »
Le texte du groupe n’est pas parvenu à temps  
à la rédaction du journal.

GROUPE DES ÉLUS « AGIR POUR LA COURNEUVE »
Le texte du groupe n’est pas parvenu à temps  
à la rédaction du journal.

GROUPE DES ÉLUS COMMUNISTES,  
RADICAUX DE GAUCHE ET CITOYEN-NES ENGAGÉ-ES

Service public et culture de paix
Quand les services publics sont affaiblis, 
à l’échelle d’un pays ou d’un quartier, ce 
sont le bien-être et la paix, d’une cer-
taine façon, qui sont attaquées. Pourquoi 
certain-e-s élu-e-s nationaux parlent de 
« paix sociale » ou de « quartiers sen-
sibles » ? Nous leur disons : « Donnez les 
moyens aux services publics et la tranquil-
lité y sera quotidienne ! » Ce n’est pas en 
diminuant le nombre de fonctionnaires 

et en coupant les vivres aux collectivités que le Président et son 
gouvernement calmeront les gilets jaunes par exemple. En 2018, 
nous avions subi une attaque en règle : la fermeture de la trésore-
rie municipale. Résultat ? Moins de personnel pour plus de travail 
engendre de l’attente et des tensions ! Cependant, la municipalité 
ne transige pas sur les moyens alloués aux services publics. En 
effet, 47,2 % du budget est attribué aux politiques éducatives, car 
nous restons persuadé-e-s que l’éducation, notamment par l’accès 
à la culture, est le socle solide du vivre-ensemble ! Nous soutenons 
la lutte engagée par les salarié-e-s de la boutique EDF pour sa 
réouverture. Leur action a prouvé l’importance de l’humain pour 
pallier aux problématiques liées principalement à la dématériali-
sation. Les services publics sont un bien collectif vecteur de paix 
et de justice sociale que la majorité municipale défend au jour le 
jour pour la tranquillité des Courneuvien-ne-s.=
Anthony Couteau-Russel, conseiller municipal délégué à la 
défense des services publics et au développement de la 
culture de paix

TRIBUNES POLITIQUES
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Les textes de ces tribunes, où s’expriment tous les groupes représentés  
au conseil municipal, n’engagent que leurs auteurs.

ÉLU « PAROLE DE CITOYEN »

Game over pour l’autocratisme du tandem 
courneuvien Poux-Troussel !

Une prise de conscience magistrale, 
collective voire mondiale, fait trembler 
l’ensemble des comédiens politiques qui 
nous imposent en permanence leur vision 
archaïque, sectaire, tribale et discrimina-
tive de faire de la politique.
Ce système de pouvoir pyramidal érige en 
« élitistes » une poignée de privilégiés qui 
décident, sans aucune consultation popu-
laire, pour la majorité de nos concitoyens. 

Il est heureux que cette violation de la démocratie arrive enfin à son 
terme. Il est en effet temps de revenir a l’essence même de notre 
constitution où les élus ne sont que nos représentants, nos serviteurs, 
de simples exécutants de la volonté populaire. Le parti socialiste et le 
parti communiste sont en total déclin. Ils se sont eux-mêmes détruits 
en s’éloignant des valeurs et des principes d’une politique populaire. 
Le Maire, au cours de ses réunions publiques (qui ne sont que des 
échecs), a une conception perverse de la « démocratie participative » 
qui se résume à : « Dites ce que vous voulez et moi, je décide seul de 
ce que je veux » ! Dans ces conditions, la corruption et le favoritisme 
sont devenus monnaie courante dans différents secteurs (logement, 
acquisition de terrain dans la ville par une tierce personne, qui s’appro-
prie avec l’appui de ses amis politiques courneuviens, des parcelles 
très convoitées). Tout cela motivé par la cupidité, dont le but précis 
est celui d’un enrichissement personnel au détriment de l’ensemble 
des Courneuviens, qui continuent à payer des impôt locaux, supé-
rieurs à ceux de Paris.=
Samir Kherouni
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ÉTAT CIVIL
NAISSANCES
FÉVRIER
• 7 Ali-Libey Yildirim • 13 Kenza Chihi • 14 Saïckououmar 
Diallo • 15 Halima Tou • 17 Ibrahim Camara • 18 Dounia 
Bourgeois • 20 Luciano Bikao Gomez Ramirez • 26 Taïna 
Miezi Grellaud • 27 Elia Jiang • 28 Aymen Delaunay •
MARS
• 1 Donatella Ano • 2 Abdoullah Konte • 3 Nathalie Mo •

MARIAGES
• Esam Namla et Asmaa Aboelseoud • Fierro Castaneda 
et Laetitia Lemarie • Said Saidouni et Madame Sara 
Gacem • Khaled Borgi et Zaïneb Ben Maiz • Pierre 
Janvier et Osée Simon • Béchir Nadhif et Malek Bel Hadj 
• Xiang Xiang Xiang •

DÉCÈS
• Manuel Sanchez • Ounissa Djerroud veuve Allam • 
José de Oliveira de Carvalho • Hamana Makhloufi • 
Jean Mosnier •

NUMÉROS UTILES

URGENCES 
POMPIERS : 18 • POLICE-SECOURS : 17 • SAMU : 15

COMMISSARIAT DE POLICE
• Place Pommier-de-Bois Tél. : 01 43 11 77 30

MÉDECINS DE GARDE
Urgences 93 • Tél. : 01 48 32 15 15

CENTRE ANTI-POISON
• Hôpital Fernand-Widal 
200, rue du Faubourg Saint-Denis, Paris  
Tél. : 01 40 05 48 48

COLLECTE DES DÉCHETS  
Tél. : 0 800 074 904 (gratuit depuis un fixe).

ACCOMPAGNEMENT ET TRANSPORT 
DES PERSONNES ÂGÉES
Tél. : 01 71 89 66 15. Les mardis et vendredis.
MAIRIE Tél. : 01 49 92 60 00

PLAINE COMMUNE 
• 21, avenue Jules-Rimet, 93218 Saint-
Denis. Tél. : 01 55 93 55 55

PERMANENCES DES ÉLUS
•  M. le Maire, Gilles Poux, reçoit sur rendez-

vous. Pour obtenir une entrevue, vous pouvez 
lui adresser un courrier à l’hôtel de ville ou lui 
écrire à l’adresse suivante : Maire@ville-la-
courneuve.fr

Pour obtenir un rendez-vous avec les élus,  
un formulaire à remplir est disponible à l’accueil 
de la mairie.

•  Mme la députée, Marie-George Buffet reçoit 
le deuxième lundi du mois sur rendez-vous.  
Tél. : 01 42 35 71 97

•  M. le président du Conseil départemental, 
Stéphane Troussel reçoit chaque vendredi de 
14h à 17h. Pour prendre rendez-vous, écrivez 
à l’adresse suivante : stephane.troussel@ville-
la-courneuve.fr

PERMANENCES DES ÉLUS  
SANS RENDEZ-VOUS

Les permanences des élus de la municipalité 
ont repris à l’hôtel de ville et sont le mercredi et 
jeudi de 16h à 18h (inscription sur place entre 
15h30 et 16h le jour même). Pas de permanence 
pendant les vacances scolaires.

PERMANENCES DE L’ADIL
Permanences d’information/conseil auprès des 
propriétaires et des locataires des logements 
privés (copropriété, contrat de location, charges 
impayées…). Consultation gratuite. 
Centre administratif Mécano, 3, mail de l’Égalité. 

RDV avec l’ADIL les deuxième et quatrième jeudis 
matins du mois, de 8h30 à 12h. 
Contacter l’UT Habitat de La Courneuve. 
Tél. : 01 71 86 37 71

HORAIRES DE LA MÉDIATHÈQUE 
AIMÉ-CÉSAIRE
Mardis et jeudis, de 14h à 20h
Mercredis, vendredis et samedis, de 10h  
à 18h. Mail de l’égalité.

PHARMACIES DE GARDE 
•   consulter monpharmacien-idf.fr

102 bis, rue Danielle Casanova  93300 AUBERVILLIERS cedex

Tél. : 01 48 11 37 50  www.entra.fr

ENTRA se réinvente pour ses CLIENTS

Les expertises techniques développées par l’entreprise sont au cœur de la 
révolution digitale et de l’innovation.

ENTRA souhaite affirmer sa force de propositions technologiques et d’une 
manière générale, sa capacité à introduire dans la réalisation des projets des 
solutions innovantes et à forte valeur ajoutée applicative.

Cette nouvelle signature marque notre volonté d’inscrire nos expertises du 
génie électrique au service de la ville de demain et des bâtiments intelligents 
et communicants. Elle assure aussi une cohérence visuelle avec la charte  
graphique du Groupe SYLPA.

ENTRA se met au service de l’attractivité des Collectivités, du Tertiaire, de  
l’Industrie et des Transports.

RE
CRUTEMENT 

C
andidature à déposer jusqu’au 3 avril 2019 

à l’hôtel de ville de La Courneuve, avenue de la Républiq
ue

            Rendez-vous au Forum jobs d’été, mercredi 3 avril à l’hôtel de ville

                                                                                        
        

    Coaching et préparation aux entretiens.

                    de 14h à 20h.                   Aide à la rédaction de votre CV et lettre de motivation. 
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   L
a Courneuve Plage 2019

Après une période d’installation et de préparation du chantier, les travaux de construc-
tion de la future gare La Courneuve Six-Routes démarrent avec la réalisation des 

murs souterrains jusqu’à cet été. En premier lieu, le sol est creusé sur l’ensemble du contour 
de la gare, puis des panneaux en béton armé sont coulés. La réalisation de ces murs déli-
mite la partie de la gare qu’il convient ensuite de creuser.
Pour les besoins du chantier, les travaux peuvent, de manière occasionnelle, être réalisés 
24h sur 24, du lundi au samedi, pour cette opération prévue jusqu’à l’été 2019.
La Société du Grand Paris met tout en œuvre pour réduire la gêne occasionnée et vous 
remercie de votre compréhension.

Franck Debrose, l’agent de proximité, est joignable par téléphone au :  
07 62 59 30 02 ou directement sur place. 

À VOTRE SERVICE
Petite enfance

Inscriptions en crèche

Grand Paris Express

Les travaux des murs souterrains 
commencent

Toute demande d’inscription pour 
l’attribution d’une place en crèche 

pour les mois de septembre, octobre  et 
novembre 2019 doit  impérativement être 
effectuée avant le 26 avril 2019. Passé ce 
délai, les dossiers d’inscription ne pourront 
être présentés à la commission des modes 
d’accueil qui se déroulera au mois de  mai. 
MODALITÉS
La demande de place en crèche se fait 
directement sur rendez-vous auprès du 
secrétariat du service Petite Enfance 

de la ville au 01 49 92 61 28 ou de la  
directrice de l’une des quatre crèches 
départementales suivantes :
Convention : 44, rue de la Convention,  
tél. : 01 71 29 55 20

Jean-Jaurès : 110, avenue Jean-Jaurès,  
tél. : 01 71 29 55 25

Georges-Braque : 1, place Georges-
Braque, tél. : 01 71 29 22 52

Paul-Verlaine : place Paul-Verlaine,  
tél. : 01 71 29 56 58
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   À L’Étoile
Tous les films 
1, allée du Progrès - Tramway Hôtel-de-ville. 
Tél. : 01 48 35 23 04

D Soirée découverte, tarif unique : 3 e.  
J Film Jeune public 
Prix : Tarif plein : 6 e, tarif réduit : 5 e,  
tarif découverte D : 3  e, abonné adulte : 4 e , 
abonné jeune, groupes, associations : 2,50 e, 
séance 3D : +1 e, tarif moins de 18 ans : 4 e.

La Grande Aventure Lego 2
États-Unis, VF, 1h48. De Mike Mitchell.

Ven. 22 à 18h10, sam. 23 à 14h, 
dim. 24 à 14h.

La Chute de l’empire américain
Québec, 2019, 2h09. De Denys Arcand.

Ven. 22 à 20h D sam. 23 à 17h30, 
lun. 25 à 16h30.

La Dernière Folie de Claire Darling
France, 2019, 1h34. De Julie Bertucelli.

Ven. 22 à 16h30, sam. 23 à 20h
dim. 24 à 18h15.

Les Révoltés
France, 1968-2018, 1h20. 
De Michel Andrieu et Jacques Kebadian.

Ven. 22 à 12h D, sam. 23 à 16h, 
lun. 25 à 18h45.

Les Diaboliques
France, 1955, 1h54. De Henri-Georges Clouzot.

Ven. 22 à 14h D + Ciné-thé, 
lun. 25 à 12h D et à 20h15.

L’Effrontée
France, 1985, 1h36. De Claude Miller.

Dim. 24 à 16h D + rencontre.

Wardi
Norvège, Suède, France, VF, 1h20. De Mats Grorud.

Mer. 27 à 14h, sam. 30 à 14h, 
lun. 1 à 12h D et à 17h.

Les Ritournelles de la chouette
Collectif, animation, 48 min.

Mer. 27 à 15h30, sam. 30 à 15h30, 
dim. 31 à 11h.

All Inclusive
France, 2019, 1h32. De Fabien Onteniente.

Mer. 27 à 16h30, ven. 29 à 12h D, 
sam. 30 à 21h, dim. 31 à 17h15, 
lun. 1er à 18h30.

Euforia
Italie, 2019, VO, 1h55. De Valeria Golino.

Jeu. 28 à 12h D, ven. 29 à 17h, 
sam. 30 à 16h30, lun. 1er à 20h D.

Dev
Inde, 2019, VO, 2h30. De Rajath Ravishankar.

Mer. 27 à 18h, sam. 30 à 18h30, 
dim. 31 à 18h45.

Sophie Scholl – Les Derniers Jours
Allemagne, 2005, VO, 1h46. De Marc Rothemund.

Dim. 31 à 14h D + rencontre.

Le Rêve de Sam, 
et autres courts
Canada/Pays-Bas/France, 2019, 40 min.

Mer. 2 à 15h.
 
Captain Marvel
États-Unis, 2019, VO/VF, 2h04. 
De Anna Boden et Ryan Fleck.

Mer. 2 à 16h.
 
Les Éternels
Chine, 2018, VO, 2h15. De Jia Zhangke.

Mer. 2 à 18h30.

INFOS : www.ville-la-courneuve.fr

21 ET 28 MARS
 PERMANENCE   ÉCRIVAIN PUBLIC
Un écrivain public vous aide à concevoir 
et à mettre en forme tout type de 
document à caractère privé, administratif 
ou professionnel.
Médiathèque Aimé-Césaire, à 17h30.

23 MARS 
 MÉDIATHÈQUE   CAFÉ BD

Claire Duplan, auteure de Camel Joe, 
animera une rencontre avec les lecteurs. 
Elle parlera de de son travail  et de son 
engagement féministe.
Médiathèque  Aimé-Césaire, de 11h à 13h. 

 LECTURE   CAFÉ BD, MANGAS, COMICS
Le thème de cette séance: sélection des 
prix 2019 (Angoulême, Canal BD, Fnac…).
Médiathèque Aimé-Césaire, à 11h.

26 MARS
 EMPLOI   LES MARDIS DU TAF 
Vous êtes un jeune à la recherche d’un 
emploi ou d’une formation et vous êtes 
disponible immédiatement ? Plusieurs filières 
et secteurs d’activité seront représentés, 
avec des opportunités quel que soit votre 
niveau d’étude. Se munir de plusieurs CV. 
L’Embarcadère, 5, rue Édouard-Poisson,  
93300 Aubervilliers, de 14h à 17h.

 DÉTENTE   CAFÉ NUMÉRIQUE

Participez à un temps d’échange et de 
découverte autour d’appareils numériques.
N’hésitez pas à venir avec vos appareils ! 
Tous niveaux.
Médiathèque Aimé-Césaire, à 19h30.

27 MARS 
 CITOYENNETÉ   LE DROIT DE VOTER

Cérémonie de remise des cartes 
électorales aux jeunes. 
Hôtel de Ville, à 19h. 

 LECTURE   HISTOIRES D’ÉGALITÉ
Les médiathèques s’engagent pour 
l’égalité femme-homme ! 
Médiathèque Aimé-Césaire, à 10h.
À PARTIR DE 4 ANS

 SANTÉ   VACCINATIONS

Le centre municipal de santé Salvador-
Allende propose des séances de 
vaccination gratuite pour les enfants 
à partir de 6 ans et pour les adultes.  
Centre de santé Salvador-Allende, 
de 13h30 à 15h30.

28 MARS
 SORTIE   THÉÂTRE À PARIS
Assistez à la pièce Hortensia et Gardénia
au théâtre du Funambule.  
Rendez-vous à 13h30 à la Maison Marcel-Paul, 
77, avenue de la République.
TARIF : 12 €. SUR INSCRIPTION AU 01 43 11 80 62/63

29 MARS 
 CINÉMA   COURTS MÉTRAGES
Le cinéma L’Étoile programme une carte 
blanche à L’Abominable, qui présentera 
six courts métrages inédits. La projection 
sera suivie d’une rencontre. 
Cinéma L’Étoile, à 20h.  

 LANGUE   CONVERSATION EN FRANÇAIS
Moment convivial d’échanges entre 
les participant-e-s et les bibliothécaires 
sur des sujets d’actualité ou du quotidien.
Médiathèque Aimé-Césaire, à 10h30.

30 MARS 
 FESTIVAL LITTÉRAIRE   HORS LIMITES

Dans le cadre du festival « Hors limites », 
la médiathèque Aimé-Césaire accueille 
Grace Ly, écrivaine, et Kei Lam, illustratrice 
et auteure de BD, toutes deux françaises 
d’origine chinoise, elles combattent 
les clichés et les stéréotypes sur les 
ressortissants asiatiques.
Médiathèque Aimé-Césaire, de 16h à 19h.

 DÉTENTE   JEUX VIDÉO ADULTES
Séance de jeux vidéo à partir de 16 ans.  
Médiathèque Aimé-Césaire, à 15h.

 CONCERT   BANLIEUES BLEUES

Papanosh, Roy Nathanson et Napoleon 
Maddox présentent une création élaborée 
avec des élèves de l’école élémentaire 
Joséphine-Baker, des collèges Jean-Vilar 
et Raymond-Poincaré, des jeunes de 
l’association « Fête le Mur » et des adultes 
de la maison d’accueil spécialisée 
Francis-de-Pressensé, de Saint-Denis.
Réservation au 01 49 92 61 61. 
Centre culturel Jean-Houdremont, à 20h30. 

31 MARS 
 FUTSAL   TOURNOI FÉMININ 
Dans le cadre de la coupe du monde 
féminine de football, l’association Propul’C 
organise un tournoi de futsal féminin pour 
les ados de 10 à 14 ans et pour les adultes
Complexe sportif Béatrice-Hess, à 9h.
À PARTIR DE 15 ANS

2 AVRIL
 CONCERT   JAZZ-MUSIQUE DU MONDE
Dans le hall de la médiathèque Aimé-
Césaire, Vincent Ségal propose 
un concert jazz et musique du monde 
avec le Pôle Sup’ 93.
Médiathèque Aimé-Césaire, à 16h.

3 AVRIL
 DÉTENTE   JEUX VIDÉO
Venez vous amuser seul-e ou à plusieurs 
aux jeux vidéo proposés dans votre 
médiathèque Aimé-Césaire. Séance 
tout public, à partir de 8 ans. 
Médiathèque Aimé-Césaire, à 14h et 16h.

 SORTIE   MOSQUÉE DE PARIS
Sur inscription à la Maison Marcel-Paul 
(77, avenue de la République,  
tél. : 01 43 11 80 62/63). 
Rendez-vous à la gare RER, à 13h30.
TARIF : 2 €

4 AVRIL 
 SENIOR   MARCHE D’ORIENTATION

La maison Marcel-Paul, accompagnée 
des volontaires du service civique, vous 
propose une marche d’orientation dans 
le parc Georges-Valbon, une occasion 
de découvrir de nouveaux espaces tout 
en observant la faune et la flore. 
Inscription au 01 43 11 80 62 (63).

AGENDA
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Né à Mascara, en Algérie, fils de « pieds-
rouges », ces Français militants de gauche 
partis s’installer après l’indépendance 
pour aider la révolution algérienne, 
Tangui Perron a passé son enfance en 
Bretagne, à Lorient, dans une famille 
« d’origine morbihannaise, morbihan-
naise », comme il aime lui-même à s’en 
amuser. Petit-fils d’ouvriers, avec des 
parents professeurs d’histoire et militants 
communistes, il grandit dans une culture 
de gauche et dans l’histoire des mouve-
ments politiques du XXe siècle. Il forge 
son éducation militante au lycée, durant 
les années Mandela et pendant l’affaire 
Malik Oussekine, étudiant décédé des 
suites de violences policières lors de mani-
festations en 1986. « Quand on a eu les 
premiers bruits d’incidents et de morts, je 
me suis dit que ce 
n’était pas possible 
en France. » 
Après des études 
d’histoire et de 
cinéma à Rennes, il 
intègre l’École des 
hautes études en 
sciences sociales, à 
Paris, où il travaille 
sur l’histoire des dockers dans le cinéma 
français. Ce Breton a découvert très tôt 
le département de la Seine-Saint-Denis : 
« Je suis entré de manière très partielle en 
Seine-Saint-Denis, d’abord par les colonies 
de vacances, car j’étais moniteur. Pour moi 
c’était la découverte d’un monde ! Puis, en 

1995, j’ai vu dans le journal que la ville 
d’Aubervilliers voulait fêter les 100 ans 
du cinéma et les 100 ans de la CGT, je 
me suis dit “Ah, ça c’est pour moi !’’ » 
C’est ainsi que Tangui Perron commence 
à travailler sur les archives audiovisuelles 
de la Seine-Saint-Denis. 

Par la suite, il visionne le film de 
Marcel Trillat et Frédéric Variot, 
Étranges étrangers. C’est un 
tournant pour l’historien. « Lors 
des colonies de vacances, j’ai 
découvert la culture banlieue. Et 
le deuxième point d’entrée, c’est 
les bidonvilles. J’ai contribué à 
faire des bidonvilles un sujet de 
recherche dont il faut parler plutôt 

que de l’enfouir. » Il organise ensuite une 
exposition qui rencontre un large succès. 
« Elle a aussi été montrée à La Courneuve. 
J’avais sous-estimé l’impact que ça pouvait 
avoir sur les populations et les souvenirs 
que ça pouvait faire remonter. J’ai com-
mencé à m’intéresser aux récits de vie. » 

Dans le prolongement de ces recherches, 
Tangui Perron étudie les foyers de travail-
leurs migrants. « Les deux sont liés. Il y a 
aussi une histoire ouvrière à La Courneuve, 
beaucoup de Courneuvien-ne-s le savent, 
mais à l’extérieur, l’image dominante c’est 
les 4 000… Le fait d’avoir parlé des bidon-
villes puis de l’histoire ouvrière, c’est déjà 
un acquis, mais il y a encore beaucoup à 
faire. La Courneuve rassemble des commu-
nautés qui viennent de partout, mais elle 
est aussi le fruit de violences, d’injustices 
et de guerre… »
Depuis quinze ans, l’historien est chargé 
du patrimoine audiovisuel à Périphérie 
et travaille pour la transmission et l’édu-
cation populaire en Seine-Saint-Denis. 
« Ça fait très longtemps que je travaille 
avec La Courneuve, c’est un territoire que 
j’aime bien et que je commence à bien 
connaître. J’essaye de mêler les publics 
et de transmettre une histoire sociale que 
j’enrichis et qui m’enrichit ». 
L’objectif de Tangui Perron ? Transmettre 

sans ennuyer. « Les témoins, ça fonctionne 
très bien. Quand ils racontent leur histoire, 
je vois que ça marche dans la salle ou 
dans les yeux des gamins. J’ai envie de 
continuer à utiliser ces récits pour trans-
mettre l’histoire de la déportation, l’histoire 
de la Résistance dans les camps d’exter-
mination ou l’histoire de la Résistance 
des jeunes juifs communistes, ce qui est 
très peu connu » et d’enchaîner : « On 
leur rend hommage, mais on est face à 
la disparition des témoins. Après, il faudra 
organiser autrement la transmission, par 
la vidéo, entre autres. On a des outils qui 
n’existaient pas avant : j’ai vu apparaître 
la médiathèque Aimé-Césaire, la Maison 
de la citoyenneté. Avant, il n’y avait que 
le cinéma pour projeter les films… »= 

Vanessa Jollet
– La Parole de Shelomo Selinger, projection animée par 
Tangui Perron, le 22 mars à 14h, à la médiathèque Aimé-Césaire, 
1, mail de l’Égalité. 
– Rencontre avec Marcel Trillat, le 29 mars à 12h, 
à la Maison de la citoyenneté, 33, avenue Gabriel-Péri.
– Rencontre avec Shelomo Selinger, animée par 
Tangui Perron, le 5 avril à 10h, au cinéma L’Étoile, 1, allée 
du Progrès.

Depuis vingt ans, Tangui Perron, 
historien passionné par le cinéma 
et l’histoire politique du XXe siècle, 
déniche et fait revivre les archives 
vidéo de la Seine-Saint-Denis en les 
restituant à ses habitants lors de pro-
jections. En charge du patrimoine 
audiovisuel au sein de l’association 
Périphérie, il organise un cycle de 
rencontres sur l’histoire populaire 
de La Courneuve avec Marcel Trillat, 
journaliste et documentariste, et 
Shelomo Selinger, sculpteur et res-
capé des camps de la mort, pour ne 
pas oublier. 

Tangui Perron, historien

« J’essaye de transmettre 
une histoire sociale »   

UN CERTAIN REGARD

«
 Les témoins, ça fonctionne 
très bien. Quand ils 
racontent leur histoire, 
je vois que ça marche 
dans les yeux des gamins. »
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